
jRéunion i Comités UN PARLE FRANÇAIS

l e Truth de Toronto, ayant dit, 
la semaine d rnière, que la popula
tion française augmentait dans la 
province de Québec mais qu’en 
même temps l’usage de la langue 
française diminuait, le Chronicle, de 
Québec, mieui placé pour en juger, 
lui répond que les Canadiens-Fran
çais se donnent, il est vrai, la peine 
d’apprendre la langue anglaise, 
mais qu’ils n’oublient pas, pour cela 
leur propre langue et qu’ils la par
lent toujours de préférence. Bien 
dit 1

Les collecteurs des douanes à 
Port Ilawkesbury ont saisi deux 
gcolettes américaines, la “ W, D. 
Dvwesley ’’ et la “Scillia,” pour 
violation des lois da la douane, 
ayant déchargé des marchandises 
susceptibles de droits de douane 
sans en avoir fait rapport.
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rivée que rassemblée fut dispersée.
Il demanda s’il était juste de la part 
de M. Rochon, qui en sa qualité de, -, n
maire de la ville, doit veiller au f HU0 irTlDCipBle, Hull
maintien de la paix, de troubler 
ainsi une assemblée et d’inciter ses, __ 
partisans à créer des querelles dans 11 
la foule. D'un seul mot, M. Rochon f), 
pouvait faire taire les perturbateurs1 
car ils appartenaient à son parti, 
mais il a préféré se retirer après 
leur avoir intimé l’ordre de ne pas 
laisser parler les orateurs. Ces re 
marques de M. Desjardins furent 
accueillis par de vifs applaudisse
ments.

A la demande du président, les 
personnes présentes signèrent le bul 
letin de présentation, de M. Cor 
niier. Ce travail dura près d’une 
heure et demie et plusieurs feuilles 
de papic ,se remplirent de noms.

Une délégation composée de MM 
Parsons et Pinard, de l’associalion 
conservatrice et du Cercle Lafon
taille, invita les personnes présentes I Coupons à moitié prix 
à rassemblée à se rendre à la salle1 
d’Opéra, vendredi soir, pour yen- 
tendre les grands orateurs du parti tié prix.
conservateur. Toile cirée nnnr tahles IRUne lettre de M. Perley regrettant A.°, Clree P°ur ta61e8>

ne pouvoir assister à l’assemblée |cenbS Verge, 
d’hier soir, vu son absence à Bos 
ton, fut lue. Il approuve fortement 
la candidature de M Cormier et 
espère que tous ses amis l’appuie 
rent.

L’assemblée te termina à une 
heure fort avancée de la soirée par 
des hourrahs enthousiastes en fa
veur de MM. Eddy et Cormier.

rubrique de couverte* a Hull
Nous avons le plaisir d’annon- 

que Hull possède maintenant 
une fabrique de couvertes de laine.
C’est notre entreprenant citoyen M.
J. D. Houson qui s’est mis à la tête 
de cette entreprise et il réussit à 
merveille. Les couvertes qu’il ma
nufacture sont toute pure laine et 
très belles. M. N. D. Glaireux, 
marchand, rue de la Gatineau, est 
le seul agent pour M. Houson et dé
taille ces couvertes au prix de 'a 
manufacture. Encouragez l’indus
trie de Hull.

STENOGRAPHIE

M. CORMIER,
A HULL,

Tous les Mardi et Vendredi 
soirs à 7.30 hrs P. M.

Le meut trier Sproule a bien failli 
être pendu le 1er courant. Le gou 
vernement. paraît il, a décidé de 
lui accorder un sursis que la veille 
du jour fixé pour l’exécution. Ou 
craignait que la nouvelle ne fut pas 
rendue à temps ; en conséquence 
toutes les lignes télégraphiques 
furent mises à contribution et ce 
n’est qu’après minuit que la réponse 
fut donnêé au condamné.

—DANS LA—

Salie Durocher, Bue lirewry.

PIPES,Tous les conservateurs sont cordialement 
invités. Il y aura des discours à clnquo 
r union par des orateurs distinguas.

QUESTIONS JUDICIAIRESLE CANADA
M. MacMahon, avocat, et M. M ef

fet, rédacteur de la Vallée de VOtta- 
wa, sont arrivés, ce matin, de Papi- 
neauville, où ils ont rencontré Son 
Honneur le juge Wurtele, et ont 
pris des procédures judiciaires né
cessaires pour l’obtention d’un bref 
d’injonction, ordonnant à M. Pagé 
co propriétaire des ateliers de la 
Vallée de l'Ottawa de cesser immé
diatement l’impression et la publi 
cation du je urnal l'Alliance, dans les 
ateliers de la Vallée, à Hull.

M. Pagé s’expose aux peines les 
plus sévères s’il n’obéit pas au bref 
d’injonction, car la loi est très stric
te à ce sujet.

Quan1 à la poursuite de M. Pagé 
vs Mollet, vile est tout simplement 

,-vexatoire et ne peut tenir devant 
une cour de justice. Ce serait un 
véritable comble si un propriétaire 
ne pouvait faire de sa propriété ce 
que bon lui semb'e. Et c’est ce que 
M. Mollet a fait.

Ottawa. G O cl obro 1886 La grande démonstration politi
que qui aura lieu dans la salle du 
Grand Opéra, vendredi soir, le 8 
courant, sera patronisée par des 
représentants du parti libéral-con 

’ servateur de Cirlvton, Almonte, 
Pakenham,Arnpr'or et autres villes. 
Plusieurs politiciens éminents ont 
déjà retenu leurs appartements 
dans les divers hôtels de la ville.

NOMINATION

La nomination des candidats pour 
la Législature de Québec aura lieu 
demain. Dans le comté d’Ottawa, 
la nomination aura lieu à Aylmer.

Commercial
ET PREPARATOIRE.

TOUJOURS LES MÊMES

Ces bons libéraux, ils sont bien 
les mêmes partout.

A Hull, dimanche dernier, ils 
avaient requis les sei vices d’une 
meute de turbulents dont le mot 
d’ordre était de ne pas laisser parler 
les orateurs conservateurs. Ou sait 
ce qui est arrivé ; heureusement 
que ces scènes de désordre sont plu
tôt i n notre faveur car e'ies ont eu 
pour effet de dégoûter bon nombre 
des amis de M. Rochon, qui aiment 
la paix et la tranquillité, et qui dé 
siraient entendre une discussion 
franche et honnête des deux côtés 

Les rduges, en agissant comme il> 
l’ont fait dimanche, lors de la visite 
de l’hon. M Tail.on, à Hull, n’ont 
fait que suivre les avis de leur nou 
vel organe VAlliance, dont louts les 
art cles suintent la rancune, la liai 
ne, l’hypocrisie et sont des appels 
aux passions qui sont bien en désac
cord avec le titre choisi pour cette 
feuille.

Pendant qu’à Hull, les tapageuis 
rouges empêchaient M. Taillon de 
parler, à Saint-Michel de Belle- 
chasse les amis de M. Charles Lan 
gelier, faisaient de même à l’égard 
de l’honorable M. Chapleau, suivant 
eux aussi, les conseils du journal 
rouge de Québec, leur organe. Voici 
en quels termes le Courrier du Ca 
nada raconte la chose :

“ Il y a eu une grande assemblée 
à Saint-Michel après les vêpres. Les 
deux candidats, MM. Faucher et 
Langelier, y ont adressé la parole. 
Il y a eu du tapage lorsque M. Cha 
pleau a parlé. Ce sont des étrangers 
du comté qui ont crié et fait du 
bruit. On nous a nommé plusieurs 
libéraux de Québec qui étaient à la 
tête du mouvement. L'Electeur dira 
ce soir sans doute, que la cause de 
son candidat rouge est tellement 
populaire, que l’assemblée n’a pas 
voulu entendre les orateurs conser
vateurs. Continuez, celte tactique 
ne vous servira de rien, car les 
électeurs savent à quoi s’en tenir 
sur vos menées tapageuses. Un de 
vos partisans, messieurs les libéraux, 
nous a déclaré que votre conduite 
était dégoûtante.”

N’est-ce pas qu’ils sont bien par
tout et toujours Its mêmes,ces bons 
rouges ? Heureusement que les 
électeurs sauront reconnaître leurs 
services le 14 courant et que, par 
leur vote franc et loyal, ils les en 
verront de nouveau siéger dans les 
froides régions de l’opposition où 
ils se sout acquis des titres que per 
sonne ne cherchera à leur disputer.

DR FRAWLKV.
Transporté au No. 474, Rue Sussex.

ir le couura com- 
MARDI,M. A. O. T. Beauchemin, avocat, 

de Saint-Hyacinthe, a sésigné com 
me officier réviseur dans ce comté 
et sa démission a été acceptée par le 
gouvernement fédéral. Il en est de 
même de M. Denis, maître de poste 
à Clairvaux de Bagot, comlé de 
Bagot, dont la démission comme 
tel a aussi été acceptée.

Ges messieurs sont tous deux, 
dans leurs comtés respectifs, candi 
dats pour la législature locale.

M. Denis a été remplacé par M. 
Ulric Durocher, de la paroisse de 
Saint Simon de B igot.

et Mai.
H. J. FRAWLEY, M. A.

J I . —L’Institut a’eat assuré les services
I du Professeur J A. GUIGNARD pour don- 

un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
ammaire, la Composition et la Littéra-

LE MONOE POLITIQUE
HEltAXT

VL.-a-vl» le Gros Orme OriM. J G. Moylan, inspecteur des 
pénitencier*, est actuellement à Ma
nitoba, en tournée officielle.

A VexposiLon de 1851, l’Amén 
jue britannique du Nord occupait 
3,000 pieds de surface. A celle de 
Paris en 1855, surface égale, avec 
358 exposants. A l’exposition de 
1867, à Paris, il y avait 610 expo 
sants des provinces anglaises A 
l’exposition de Philadelphie, en 
1876, le Canada avait reçu 50,000 
pieds carrés et avait 1,056 exposants. 
A l’exposition internationale de 
Paris en 1878, le Canada avait 534 
exposants. A l’exposition coloniale 
actuelle le Canada a 1,700 expo
sants et occupe environ 100,000 
pieds carrés. Le progrès est visible.

Leu heures «miseries à l'ôtude sont

a~,:„ \ •. îvîsi'ïiï»
Hoir • ■ • - 7.30 A 10.00G.Sir A. P. Caron est reparti pour 

Québec hier soir, cù il demeurera 
probablement jusqu’après .les élec
tions de la Législature Provinciale

Ottawa, IC Sept. I8fG—la.

L’EAU Minérale St-LEON
Devient au Canada la médecine 

la plus populaire.
■ Sir Charles Tupper est parti de 
Québ c, lundi, pour la Nouvelle- 
Ecosse ; il retournera en Angle
terre le 14 du couran', sur le “ Pa
risian.”

Un nuire tlinol|piag-e Important
.. 1ir „ Pictou, N.-iS., 1U août 1886 
“• Wyatt Prashh, Ber.,

Agent Général pour l'Rau Nt-Léon, 
Nouvelle Ecosse.

AL BON

MARCHE ! Cher monsieur,
Depuis trois ans, Je souffrais de la dys

pepsie et des bronches ; J'avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n’avait lait effet, quand 
on me conseilla d’essayer l’tiAU 8T-LBGN. 
J en fuis usage depuis quelques mois, sui
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ail apporté quelque soulage
ment aux indispositions que je viens do 
dire. Je suis heureux de recommander

Habillements d’enfants moi-1 ^ *our"
Avec respect, votre, etc.,

P. L LkMAISTRE, 
Capitaine du vapeur Deavcr.

L’honorable M. Thompson, minis
tre de la Justice, visitera sous peu 
la Nouvelle-Ecosse, et probablement 
le Nouveau-Brunswick, où il discu
tera les questions politiques du jour. 
Il sera absent plusieurs semaines. ECHOS DE HULL r

Exposition
L'exposition des produits agrico

les d’Aylmer a lieu aujourd’hui à 
cet endroiL Plusieurs citoyens 
d’Ottawa et de Hull y assisteront.

Conr de Ulrenit
Son Honneur le juge Wurtele est 

arrivé hier soir à Papineauville où 
.. a présidé, ce matin, à l’ouverture 
du terme de la cour de circuit. Son 
Honneur a logé à l’hôtel de M. A. 
Ranger.

ÇA ET LA
de «r. b. ex Duwar,

Seul Agent dans Ottawa,
1®S et 300 Hue Dalhonele.
24 sept. 1886.

Le premier envoi de saumon de 
la Colombie Britannique est arrivé 
récemment à Toronto par le l’aci. 
flque Canadien. Le poisson était 
superbe et admirablement frais, il 
n’ayant mis que cinq jours à faire 
le trajet.

Le miel envoyé à l’exposition 
Coloniale par l’association des pro
priétaires d’abeilles d’Ontario, a été 
apporté parle steamer “Vancouver" 
et immédiatement transmis à Lon 
dres avec un certain nombre de 
boites de fruits nouveaux de la 
récolte actuelle.

Les travaux sur la Ligne Courte 
avancent rapidement et U ligne 
sera complétée entre Montréal et 
Smith's Falls avant l’hiver. Près de 
70 milles de ligne depuis Smith’s 
Fai s à Mountain, dans le comté de 
Uundas, ont été terminés presque 
entièrement. Les ponts sur la Ri
vière Nation et Ste. Anne sont com 
p étés ét les trois autres sont en 
bonne voie d’avancement Les ou
vriers travaillent nuit et jours sur 

I tout le parcours de la voie.

Mousseline blanche, moins 
que le prix coûtant.

Couvertes de laine salies, 
moins cher qu’à la manufac
ture. DOWS ALES !
Conditions comptant. Une Immense consignation de cettelbi/re,

L I i I <1Uç e8t en grande renommée, vien^d’ôtre
Incarcéré»

Les deux frères Rousseau, ac^uiés 
du meurtre de Jean Ladéroute, sur 
la rivière du Lièvre, la semaine 
dernière, ont été conduits à la pri
son d’Aylmer.

De Nouvelles Epiceriescer
de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

Nance* poor u»n» le* gefil*, 
Jambons, et Langue», Saucis
sons de Boulogne, etc..

Clarets, Cognac, Vin de 
Porte. Syrep, Vin Sherry, etc.

On nous dit que le Rév. curé de 
Hull, à la suite des scènes disgra 
cieuses de dimanche, a défendu que 
l’on tienne à l’avenir des assemblés 
politiques le dimanche, à Hull.

Trsvsll actif
Les comités de M Cormier, à 

Hull, font une grande somme de 
travail de ce temps ci ; tous les soirs 
de nombreux partisans du candidat 
ministériel se rassemblent aux 
droits désignés à cet effet et le tra 
vail des listes avance rapidement. 
Les riellistes s’apercevront avant 
peu que s’ils ont des claqueurs pour 
empêcher la discussion, ils n’empê
cheront pas le travail qui assurera la 
victoire à M. Cormier.

Nona venons de recevoir on vin d. 
d'une qualité supérieure :

“ LS TAXtAQOBrA”
sang égal pour ta pureté et sa qualité.el Cl

150, 152, 154, me Sparks.
I est à notre service. Scs amis le trouveront 

toujours à son poste et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com
mandes qu'ils voudront bien lui ordonner.

ON DRMANDE—Une servante pour uni? 
famille de trois personnes au No. 13.3 fiu-t 
Maria. 6 octobre 1886—21

en-Le programme de l’honorable M. 
Foster dans sa tournée au Nouveau- 
Brunswick est comme suit : assem
blée à Moncton, le 11 ; à Sussex, le 
12 ; St Johns, le 13 ; Woodstock, 
le 14.

ON DEMANDE—Un commis pour la 
marchandise sèjhe, 
français. Chez H. 
r-e Sussex, Ottawa.

parlant l'anghis et le 
H. Pigeon et Gie, 551

McARTHLR & TRAVERS!,
GARÇON DEMANDE — On demande £) 

un apprenti chez M. T. JOLICŒUR fer- ALT’ 
blantier-plombeur, No. 104 rue Lyon, en 
face du marché de la Haute-Ville.

i <57 rue ride a u*on
Ottawa. iw /

12 .ofit 1886— 3m

LE CANADA AvroKcn

Peur six mol»...........................«...
Peur quatre mois..................

mm

. 1JM
Première insertion, par ngne 
Tous les leurs.

Trois fois par semaine.
Une fois la semaine..

Avis de Naissance. Mariait en Diets

MJ*

Ml

Mttion Hebdomadaire.....................MM

Ai fcüee et KMsetloa, 
•24, Küi Buseu.

“RELIGION ET PATRIE” M leoMI* de rebUsM.
PaoraiArama.
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FEUILLETON W. A. ARMOUR
Manufact rier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
«IMAGES, MIROIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableanx à l’huile anglais, français 
et allemands,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
ires en pluche, et de canevas 

pour tableaux

LSuite'
Et Maxime apprenait que M 

Villages consa irait tout son 
temps à ses malades, qu’il 
le médecin attitré d’une grande 
dame, et que cette grande dame 
tenait sa science en haute esti
me.

était
S HIAKCHANDISERSORT RENOVES 
PATAB1.E TANT I.A SEMAINE 

OV EE MOIS

I.E

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
on* épargnerea an 

10*3* I»ar r«ut.

Aux yeux du neveu de M. 
Dorgères, le docteur avait grandi 
de cent coudées depuis une heu-

Et von*v moins de

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. AHMOl lti 
482 rue Susse*.

re.
Le docteur se conduisait dans 

la résidence princière de mada
me Yalta comme s’il eût été chez 
lui, et Maxime s’étonnait que les 
relations de ce parisien aimable 
avec une femme à la modo n’eus
sent pas fait plus de bruit dans 
le monde parisien.

Il est vrai que le docteur était 
modeste et discret, qu’il évitait 
avec soin de se mettre en scène.
Sa conversation ne sortait pas 
des sujets qu’on traite couram
ment des les réunions d’hommes, 
et même, sur ces sujets-là, il évi
tait de se prononcer.

Nul n’aurait pu dire au juste 
ce qu’il faisait en dehors do ses
occupations professionnelles. Il Toujours en mains assortiment complet et 
faut ajouter que nul ne s’en in- Tlti6 piPes> oi,Kara Tabacs, cigarettes,
..... ■, . , Trn ,, . , de toute sorte et de toute q alite à des prixquietait. JM VlllagOS étant (le défiant la compétion ; M. Desjardins invite 

ces gens qu’on rencontre toujours 8eB. nombreux amis à lui faire une visite, cou-
avec plaisir et qu’on ne désire ’ BoîitiqüedVSie^de^pre'mière cla-se ; 
pas Connaître à fond. trois ohaises continuellement à la disposition

Il guida Maxime à travers les „d’'vr,tXêrimIm“é.0aTr,8C fai‘ p" dea 
allées sinueuses qui traversaient 
les massifs d’arbres verts plantés 
entre la porte dérobée et la mai
son tapissée de lierre.

Il lui fît monter les marches 
arrondies d'un perron, et il l’in
troduisit dans un vestibule qui 
ressemblait à un jardin d’hiver, 
tant il était rempli dé fleurs et 
d’arbustes exotiques.

Personne n’était là pour rece
voir les visiteurs. Les domesti
ques se tenaient sans doute du ' 
côté de la grande entrée, comme I 
l’avait annoncé M. Villages, quil 
dit à son compagnon :

Je soupçonne que la comtesse 
doit être dans la salle de billard.

Elle joue au billard ! s’écria 
Maxime. C’est complet.

Elle joue à tous les jeux, et 
elle veut tout savoir.

Si je vous disais qu'elle a atta
ché à sa maison un professeur 
d’échecs.

Comment ! les échecs aussi !
Mon Dieu, oui. J’y suis de 

bonne seconde lorce, et elle me 
rend une tour.

Je commence à comprendre 
pourquoi elle n’a pas d’amoureux.
Elle n’a pas le temps.

Mais où diable me menez-vous, 
mon cher docteur, par ces inter
minables galeries, tapissées de 
tableaux et hérissées de statues ?
Ou se croirait dans un musée.

Le cottage a été disposé à l’in
térieur pour que la comtesse pût 
y satisfaire tous ses goûts. Il y 
a un manège couvert, une salle 
d’armes, un tir... et comme elle 
adore les arts la peinture et la 
sculpture y ont trouvé place.

Personne pour garder toutes 
ces merveilles. C’est ici le châ
teau de la Belle au bois dormant.

Vous vous trompez, la comtes
se ne dort pas., et la preuve., 
écoutez ! dit le docteur en s’a
vançant devant une porte garnie 
de vitreaux anciens.

Maxime pré, a l’oreille et en
tendit un bruit très caractéristi
que, le cliquet is du fer contre 
le fer.

S
A prêter sur garan ies hypothécaires. 

Pour plus amples informations s’adres-

M AG LOI RE LANG EVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m

e TABAC ! TABAC !
Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire

148, rue Rideau

^SatiNractlrn A timw'SSj,
CHS. l>ESJARl>ItfS

20 août 1886—6m.

CARTES PROFESSIONNELLES

OTTAWA
Dr J. Nolin

CHIRURGIEN-DENTISTE.
Elève du Collège Dentaire de Philadel

phie, licencié pour la Province de Qué
bec, et diplômé du “ Royal Col

lege of Dental Surgeons” 
d’Ontario,

Coin des rues Rideau et Sussex 
Heures de bureau : 9 à 5.

I>r Ii. Coylenx Preyoet
132, Rue Daly, Otft va. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 a. 
“ " “ 1. à 3 p.
“ “ 6. à 8 p.

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAI H ES PUBLICS 

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

VHotel Russell.
J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau i'e ôué- 

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

l>r Alfred Sayard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L$ A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Bussox, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont. 

&S-ARGENTA PRETER me
Mactlougüll, Mncdougull A Ile court,

AVOCATS, PROCUREURS 
Ontario et Québec.

“ Scottish Ontirio Chambers ” coin de- 
rues Sparks et Elgin, Otta 

How. W u. Maodocoall, C. R. 
Frank M. Macdoogall.

N. A. Bblcoobt, L.L. M.

Dr C, Ci. Slackliouae
DENTISTE

M. le Dr C. G. Stackhouse, chirurgie 
dentiste, tient son bureau au No 161 
Sparks et a sa résidence privée au No 268 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à son patient en ae servant du 
gaz ai trique oxidé dont il fait une spécialité.

CARTLS PROFESSIONNELLES

BULLElle est là, reprit M. Villages. 
Elle fait assaut avec son maître 
d’escrime.

Un maître d’escrime ! il ne 
manquait plus que cela. Est-il 
aussi attaché à sa maison, celui-

Paul T. O. Du mate
INGENIEUR DE LA CITE DE HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC 

Arpentage des limites à bois, terrains mi
niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hull. Rési
dence : King’s Road, HulL

ià.
Oui ; c’est un réfugié polonais 

qu’elle a recueilli par charité et 
qui tire à merveille.

Asmez-vous l’escrime ?
Beaucoup. Je me sers même 

assez proprement d’un fleuret.
Parfait. La comtesse va être 

enchantée de montrer à un juge 
compétent ce qu’elle sait faire.

Maxime allait se récrier. Cette 
façon de présenter à une femme 
qui prend une leçon d'armes un 
homme qu’elle n’avait jamais 
vu, lui paraissait extravagan

te SUMJIT.'

le* iM-raonm-M n.rvenM* ne de- 
lier d’Eau ttt-Léon, le

B. C. M’NX, seul agent.

P. Tlioh Deftjardlng
NOTAIRE PUBLIC.*

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa
Bureau et réeiden 

Hull. Bureau à La 
Argent prété

ce : 117 rue Principale 
Pointe à Gatineau, 

propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B.C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d’Ottawa.
RUE MAIN, AYLMER, P. Q.

Hack on el Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, Hull 
A Rochon. L. N. Champagne, L-I#.D.te.

IV. Tetrcau, Notaire.
Bureau et résidence : Rue Principale, 

Hull, près du Bureau de Poste.v raient |»a* manq 
meilleur remède.

:>
Montres, Chaînes, 

Colliers Etc
Quelques uns des avantages

DES•1

CELEBRES PLUS DE CALVATIEVENDUS AUX CONDITIONS 
TRES FACILES DE nuis miiiiim,$1. par semaine CERTIFICATS SCR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer di s 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

—PAR------

--------LE-

11 POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
o466, iiiiti mm. 1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 

bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas .es remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 2ôcts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Ginux, pharmacien, 601 

Notre-Dame (ouest) Montréal.Montres d’or peur da
mes, reveil matins ca
dres miroirs, etc.,

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout* s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute ; à la seconde, 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner celte faible marque de reconnaissance* 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de pen Ire leurs cheveux de se 
ervir de la Valéria.

2e Avantage—Les “Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

vendus à la semaine par
3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.

CHEVRIER FRERES
4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 

puissant purificateur du sang.N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

’!'• 5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aider la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.IM&Jl

MD ASSORTIMENT
ÎPOBTRAITSLOTERIE NATIONALE Adbkrt Larosk, 

No 624, rue Notre-Dame ouest, 
Montréal.GRANDE REDUCTION5DK—

SI. LE CURE A. LIBELLEl>6 Chapeaux de Feutre, 
Pailles, Manille, 

Macklnak, &c.
Photographies grant eur

Saint-Thomas d’Alfr. d,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur nia 
tête chauve à t’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthor Cholkttb,

CABINETGRAND TIRAbE FINAL
|2.00spar do/,CHAPEAUX DE SOIE —DBS—

Dans les derniers goûts.
I T I SESCHAPEAUX ET CASUUETTES CHEZDE CETTE LOTERIE

POUR CLUB.

Capota et drenlairea de cp- 
oiilekone pour Daniel et 

Messieu rs.

Cultivateur.Dorion <&Le 10 NOVEMBRE Itfc6
Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 

MM. Lavolette et Nelson,
Pharmacien*,

Montréal.

DelormeCOUT DU BILLET
Première série - ■ 
Denxlème série • •

- 81.00 
• 26 cl» MO Rue Sparks et 009 Rue Susseï«y. COTE, Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 on 

12 boites de la Valéria f J'en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu- 

: ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valéria

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, so t par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. ti. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

12 Rue Rideau. Coin de la rue Rideau, 
OTTAWA.

P. 8 —Satisfaction garantie.
Thomas Leblanc,

James f?. BowesTAILLEUR
vf nt d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. L). Richard, 
Sussex.

Toutes rommandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fine» une spécia-

AROHITBOTS Votre tout dévoué,
G. A. Girouaho,

ex-député de Kent.Chambre 25,rue
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE 81‘ARKS.
Ottawa, 15 mars 1884 

Je certifie que depuis deux ans mes cho 
veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE
RIA, trois fois, mes cheveux ont ctssé de 
tomber.

Ottawa 9 juin 1886—laNous venons de recevoir un 
assortiment de GEORGE THOMASîitê
TAPIS de BRUXELLES

EPICIER,MÀtiASIN DE GEOS. L. Bélangkr----- AT DE------
Photographe,

TAPISSERIE 85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

CHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 
CIGARES 1 St-TLomas d’Alfred, 19 janvier 1883 

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax afsez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Un assortiment complet de liqueur 
misies et cigares, vient d’être reçu ai 

*i urnéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacat 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vif 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importé* 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet.1 
iivrés à Jomicile.

Voyez-les avant d’acheter.
I ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- 
I_J plet et le meilleur marché d’Epice- 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle* 
dans Hull.

9STCigares de choix une spécialité

Harris & Campbell,
EUE O’COSNOB. F. X. Boügik.

Cour de Circui 
dans et pour le co 
d'Ottawa, siégeant en 
la Cité de Hall. |

CAN/ DA,
PROVINCE DE QUÉBEC
District d’Ottawa 

No. 260

mte
anfB'WJlIEiH'il

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
j&L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m'expédiu deux boites 
d’une pomm tde inventée par lui et appe
lée La Valeria. 1 11
€.,En lisent la prescription, je le dis, jo 
m amusai un peu, car jo .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, du voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface r ‘lauve de ma tête. Je ,
d’efforts et aussi de confiant,» et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

VENANCE PELTIER, de Ironside, dans 
le Township de Hull, dans les comté et dis 
trict.d’uttawa, cordonnier,

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. ilicKAI,

Propriétaire,
Ottawa, 5 Déc. 1884

CHEMIN DE FER
Demandeur.

ALFRED LEMIEUX, autrefois du même 
lieu, tt maintenant absent du district d’Ot 
tawa, et de lieux Inconnus et de la Province 
de Québec, où il ne pe 
nalier et cultivateur ;

“CANADA AMTlf
ut être trouvé, juur- LAFONDE EN 18372

FOURNEAUX A CÏÎRËNT ETACHAU) 
DE HULL

VOIE LA plus COURTEDcfendeur- 
II est o'donné au Défendeur de .compa

raître soua deux mois.
HENRY A. GOYETTE,

Avocat du Demande

ENTRE

01ÏAWA LT MUiVTKEAL
CHS. LEDUC, 

Greffier de la dite 
Cour de Circuit

8 Boulon et New York,"et 
to un lch pointa A l’Ent cl no Sud. 'Le soussigné attire l’attention des entre

preneurs et des autres intéressés sur les 
mentes du S8TLes convois partiront de la gareede 

la rue Elgin nomme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL:

TRAIN EXPRESS se rac
cordant avec 1 Express du 

Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains u Grand Tronc 
pour l’Est tt le Sud-Est, arrivant là à 
11.30 a m»

fl»- CIMENT DE HULL
et son adaptation rour les travaux de ma
çonnerie exposés à subir l’influence de 1 eau. 
Le soussigné peut fournir les certificate des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminente. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a ven 're a bon marché 

Les commandes par le télé»r^phe 
trement sont remplies promptement.

mm D’ETRE REÇUES 8.00 a m.
10,000

ROULEAUX DE TAPISSERIES A il) h 111 TRAIN RAPIDE avec salle 
à dîner, arrivant à Montréal 

à 8.20 p.m., se raccordant avec les 
du Vermont Central et du Grand

L. P. Champagnk.De tous genres et de tous 
prix.

Aussi, assortiment complot et varié de

Peintures, Hnile, Mafetic,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un m- gesin de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la i urveillance n ême d< M Philibert. 

Une visite est sollicitée.

O- B. WRIGHT, Hull, P.Q
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 13 20 pin. 
et 8 OO p.m. de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.45 ».m. tt 4.35 p.m. 
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria daas la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite chtz MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. La violette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
elaire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui m 
comme moi émerveillés 
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 
SaintrAntoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je vi 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l'auteur de cette merveil- 
leure découvei te.

Tapis, Tauis, Etc
MAISON DE TAPIS

D’OTTAWA.
vfcas grand Assortiment, les mel) 
'nt rs, et 1-8 plue baa prix en 

fait de G PHILIBERT Exp o» de Barton et New-York vi& 
Home’s Point

Quittera Ottawa, gare de 
• ja rue Blgin, arrivant à 

m. et se raccor- 
s trains du Ver

mont Central et Delaware et Hudson, pour 
l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.49 et à New-York à 8 00 le lende
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York preu 
dront les Pullman à St. Alban ou à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

2.30 p.m, .relarts, Rideaux, PEINTRE.
208 RUEOALHOUSIE" GTLfWA.

-r 1
Uorntcheo, Pôles, Garnit are 

et Meuble* «le toute sorte.
1 Rouse’s Point à 6.40 p 
dant à cet endroit avec b

e connaissent sont 
du résultat.à la

MSTimS!MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Km NF1KU8. Repas à toutes heurts,

142è RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

SHOOLSRED et Cia
Ottawa.

LORD ft THOMAS NkWSPAPER
I Advertising, 46 to 

49 Randolph St., Chicago, koop this paper on file 
and arc authorized to 
make' contracts with

PiiBM Dgmk.Mr;Luncb à Midi, 5 lilliU jet» |1.0(-. 
GUSTAVE CHEVRIFR,

Propriétaire.
Invente jnei tous les pharmaciens. 
In gros par M. HAÏ boite 1 

MontréalADVERTISERS. D. C. LINSLEY,
6mOttawa, 12 mal, 1886. Gérant.
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A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che
vaux, en bon état. Pout être vue aux 
bureaux du “ Canada.”

THE TEAPOT A VENDRE Ameublement de Chambre a CoucherMagnifique poste de commerce, situé sur 
la place de Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent arpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agricole avec mai
son, étable et remise.

S'adresser à
JULESSNUBB, Propriétaire, 

Masham Mills

Un nouveau magasin 
de Thé et Café vient 
d’être ouvert au

AVECATELIERS TYPOGRAPHIQUES
P No. 101 Rue Hlieao"tCHANTELOUP DESSUS EN MARBREfc

f
ï où l'on trouvera cons

tamment un assortiment 
choisi des meilleurs 
THES et CAFES offerts 

^ sur le marché, y com
pris l’excellent thé inco

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
de Thé Anglais pour le dép ûner, Thé 
Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sorte1.

— DU —
Ottawa 14 août 1886—3m

T. W. CURRIER
“CANADA ” A DEMENAGE

SON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Ifenblea, Porte», Chamla et de 
llolsde Sciage ni

Nos. 186 et 188, RUE RIDEAU,
Près du Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des rues Walles et Rideau

Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

MEUBLESO. G. WILLMENT, PropET DE

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 533 ET 534 RUE SUSSEX3 août 1886—la

—AUX—

Terres Boiaees_____

MATT A WAIT
OALLANilEK, NORTH BAY 

TEHISCAMINGIIE

et autres ; ou aux prairies de

JOSEPH BOYDEN
MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

Tous ces différents genres de bols seron 
vendus
An prix «le 1* inninitocuirei 

en gioe et en detail.
Ottawa 8 juin 1886—3m

om OHoo EOMo* o*o* ^o*o*o6 o Ifogoi

60 Années de succès!!...
524 BUE SUSSEX, SIROP JOHNSON ïHOTEL RIENDEAU

5 ■
O

AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS, 
alité

TWO SUS LS PLAN

MANITOBA
------ DU------

NORD-OUEST

(Extrait (fa pointas d’Aspergea composé)

Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS 
Médicament autorisé par le Gouvernement Français, ear le rapport 

du D* MARTIN-SOLON, au nom do la Commission de 1’icidéole de Médecine, contre i 
Maladies du Cœur,

Maladies des Bronches et du Poumon, 
Maladies des Articulations et 

Troubles de la Circulation tendant à VHydropisie*
d OHM SON ■ obtenu du Gouvernement Français un prtrilAge exclue tf poi 

préparation de oe Sirop, dont l'utilité a été tellement reconnue qu'il a, par acte 
rang parmi lue médicaments qu'un Age transmet à u

A meilleur marché et de meilleure qua 
que les cloches anglaisas ou américaines.

Fournitures pour intérieur des églises. 
Appareils de chauffage d’après les m i 1 le_rs 
systèmes.

Européen et Américain, 
64 Rue St, Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par a>s cuisiniers français 
de premier ordre. Repas à toute heure.

On trouvera constamment à cet établisse
ment de pr -mitre clarae, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

OTTAWA l ;
s

Ottawa, 16 Sept. 1886— la.

Et de la Colombie Anglaise par le

Pacifique CanadienTHE
LA CIE, DE THÉ et C VFÉ 

ATLANTIQUE

o
On exécute à ces ateliers toutes soi tes ur la vente et la 

authentique, prisNOTRE PAYS A L9 OU ESI JOS. RIENDEAU, 
Propriétaire.

un entre âge,
est meilleur que l’Ou'St des Etats-Unis et 
les avantages y sont tuj-érieurs. Si 
ne le croyez pas, venez voir pour vous 
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Br.it;don, 
White wood, Broadview, Regina, Calgary,

D’IMPRESSIONS ■t&A‘boaVd?b!roL*Tham *^*of"c **oompoH ^
Mtmbrtf <*• fïneUlu°de PrenoZ111*' LDeaA0 **VA*I

Eviter lee Contrefaçons, exiger la signature Johnson BOISA*» et sur chaque 
Oaoon le timbre de garantie de l'UNION des FABRICANTS

-— ------ -, PT-PAM.JOVnP L« J-IlAR>An£iW PRJ3ANADA,___ ___________
I__________ OMOMOMOMOMOBO OUOMOUOMOMOM*_______________

est reconnue po: r n’avoir jamais failli de 
donner pleine et entière sat sfaition.

La Compagnie ci-haut mentionnée vient 
d’ouxrir un magasin au coin des rues Vic- 
oria et I kerman, où l’on pourra se procu

rer les meill- ures quali és de Thés el C if.-s. 
VEN1 Z UN ! VENEZ TOUS !

Grand< avantages pour les fami les. Un 
essai vous convaincra des prix et de la 
qualité.

C. STKATTON O

1Marchand d’Epiceries
EN GBOS ET EN DETAIL

COIN DBS ROBS

Dalhousie tt St Patrick
OTTAWA

TELLES QUE
■
Ol_____monoiTêtes de comptes, 

Memorandums,
Cartes d’affaires, 

Cartes de visite, 
Chèques, 

Billets,

etc.
Dans ces contrées de Nipissingue, de 

tout l’Algoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

i» Pilules de Vallet 
i« Pilules de Vallet

ne sont pas argentées, le nom 
Vallet ont imprimé en noir rar 
cliaquo pihilo blanche.

Le magasin général de thés et cafés si
tué au No. M. C. Stratton désire informer les épiciers 

qu’il leur vendra des épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

96 RUE RIDEAU. OTTAWA
qu’il y a de AVANTAGES arl’Aoadémlo 

aria et auto
risées par arrêté ministériel.

Traites,
Enveloppes

vient de recevoir ce 
fait de THÉS et CAFÉS.

mieux en
aux colons. Nous vendons à Il UN Itl MASSEEn gros et en Détail Pria Réduit

------ DES—
Le» Pilules deVallet i

couleurs, les portée blanches. <

l« Pilules de Vallet ""L1™” £ i
la maladie, les excès. ’

L». Pilules d. Vallet i
du Docteur Vallet.

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

THE ATLANTIC TEA & COFFEE CO
23 Sept 1886—6m. EPICIER et BOUCHER

COIN DES RUESBUMS DK RETOURNOUVEAU MAGASIN
DE

PEIMÏURK et UPimiES
Primrose et Cambridge

Le public trouvera toujours à mon ma
gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrés à domi1

rapide,

A TOUT EXPLORATEUR 
"BONAFIDE”

Placards,
Lettres ftmôiairea

LBtc., etc., etc.
Pour plus amples informations s’adresser PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARIS50,000 Ron lean x de Tapis- 

series des derniers goûts viennent d’être 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont toutes de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peintnres, Halles. Pinceaux. 

Blanchisse!re, Vernis, etc.
ASSORTIMENT COMPLET. 

tdVPeintures délayées, prêtes à poser, 
de toutes les couleurs.

No. 108 Bue Bideau,
Vis-à-vis Je magasin de T. Birkett.

au BUREAU DE COLONISATION
près de la gare du Pacifique, 

Rue des Casernes, Chemin de fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

M* C% 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa p h at made, 617 rue Sussex
MONTREALBUNCS POUR AVOCATS

PARFUMERIE DU MONDE ÉLÉGANT
DELETTREZ

54, 60, Rue Richer, 64, 66

Déclarations sur compte, 
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpoenas, 
Affidavits,

»ENTREAux Inventeurs 
J. CûursoÏÏe & Cie.

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

â<a
CRÉATION PARIS NOUVELLE
SANS RIVALE AVIS AUX ENTREPRENEURS.

V éffjirjSeia ' 

SUAVITÉ
cfonoentration m

S CRÈME OSMHEDIaO
qjPSAVOJV, BXrHAXTgjjFfil 

JÎAG de TOII.BTTB KKÏ31 
POUDRE DE RIZ

cosmAtiquk, bbili^uhtjnb
HU1IÆ, POMMJUSK, VINAJOKE 

U Parfumerie OSMHEDIA usure 4
6B3 f IDÈLB8 pLIBNTB 

DÉPÔTS DANS TOUTS» LES PRINCIPALS» PUAJIMACI1S.

Obpoeltions 
Fiat,

Inscriptions il] lï I Ü
hh P|KS SOUMISSIONS OAOHKTRKS,

U adrrSAfofl au soiwiiirnA. *t nnrtant la 
Buacnpuon " aoumisa'oii pour Travaux de 
Oakville," seront reçues à ce bureau jusqu’à 
VENDREDI, le 22 Octobre prochain, Indu 

pour la construction d’un
PILIER A OAKVILLE,

Comté de Halton, Ont.
d’après un plan et devis qui pourra être vu 
en s’aibessai, t à Geo. 0- L. Tizard, écr , 
Oakville, et au Département des Travaux 
Publics, 
missions

Solliciteurs de Brevets (TInvents- 4 
Destins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux Etei* 

Unis, en Angleterre et en France.

CABLli,C DBS HBB.

M-J.-Bte. DUFORD.
Ktc., etc., eic. 16 avril 1886—3m

4* 48 5™à sivcment,L ieee Ottawa....BERN RD SIMARD
BOUCHER

26 20

8 20 900mt. à Montréal.-J. COUKSOLLE & Cie„ 
Chambre Victoria, 

vta-à-vt e bureau des Brevets,
OTTAWA, Owr

36 30

220 30 6K)Arr. à Québec....POUR NOTAIRES Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits
et viandes, et No 1 marché Ouest

HULL
M. SIMARD remercia ses nombreuses pra 

tiques et le publie de Hull de l’encourage 
ment libéra’ qu’il r. reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES ei FUMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordres seront exécutés promptement 
et livrés à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD, 
BOUCHER

iwA, où des formules de sou 
môes peuvent être 

qui dé irent faire 
mission devront s’enquérir pen 
de la nature des travaux à exé 
miner la localité ellei-mémos.

Les soumissionnaires sont do plus avertis 
qu’aucune soumission ne sera prise en con
sidération, si elle n’est faite sur les formules 
imprimées fournies, et signées de leurs pro
pres signatures.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèque de banque accepté, fait payable à 
l’ordre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, pour une somme “ égal à cinq pour 

nt” du total de la soumission. Ce dièque 
sera confisqué si le soumissionnaire refuse de 
signer le contrat sur demande de ce faire, ou 
s'il ne le remplit pas intégralement. Si la 
soumission n'est pas acceptée,le chèque sera 
remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,

baisse Québec™.. 10 00 

baisse Montréal. 9 00 

Arrive & Ottawa 12 23

Fô“ob
Vl5

n’a»

a 30Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transients,

Protêts,
Obligations, eto.

à Ottaw 
irnprin 

rsonnes 
evront

■5 P.—Belle 65
24 PAv IfrRS tenues.rs s’ 00 n une sou 

sonnelleoient 
coter et exa-

p.m. p.m. 
10 16 11 36H D ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréa..m

Bureau de Poste de Hull. Connections à Québec poui Halifax, St. 
lean et tous les points sur le caemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer poui Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

Pour les Greffiers et les Commis sain

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement L'ART

^’sd.lUU&î CHZvÂuT^r”

à ilermiliUln.Ueiirilo (B«tUe-P,rto<a) Fnice.
M. C. 0. Dacier a ces médecines en 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

Arrivée ei Répart des Malles.

MALLES. FERMETURE.

A.M. P. H. P.M. BRANCHE D’AYLMER :
pour A y mrr 

m., 10.10 ' .m. 
a.m., 11.08 a.m.,

Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente Lee trains quit.® Hull 

9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 
ive d’Aylmer à 8.

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à PrescotU~. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 OJ a.m.
Arr. à Ottawa...«10 00 a.m.

Ottawa.........
Montréal...........
C. F. Pacifique..
Aylmer..............
Gatineau............

12 45 4 15 7 00 »De Saisie, Arr7 45
De Venir, A. GOBEIL, 

Secréi
7 46 Pour les Incendiés.Pour les meilleures ferronneries à bon 

ohé, ailes ches.
ncDOÜGALL & CUZNEJ

ncien magasin de ce genre à 
ibli en 1850, à l’enseigne de le

l BOSSE TABBIEBE,
Bue km, et cnin de la nie Bute,

CHAUDIERES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

10 151. taireS 15 Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 20 Septembre 1886.7 00 a.m. 2 00 p.m. 

4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Gonnection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

POUR LES SEL-TRESORIERS 7 45

MOUSTACHES !M. E. G. Laverdure, marchand de 
fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement 

Aussi 
mastic,
tion considérable,

Otta , eta DISTRIBUTION.Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’elecleur

La manière de faire croître une jolie 
moustache en quelques semaines sera don
née avec tous les détails particuliers en 
envoyant un timbre poste de 3 centins à

WILLIAM JONLN.
Nos. 30 ol 32 rue Steiner, Toronto, Ont.

A.U. A.M. P.M. P.M.

Ottawa...............

C. F. Pacifique.
Aylmer...............
Gatineau............

7 00 10 15 6 15 peintures, couplets, huile, 
ferronneries à une réduc-

8 00
12 10 
12 45

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 
" “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8 30 an. 
“ ° Arr. à Ottawa à 5.00 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
a jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls poux 

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses 
neclions pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au- 
tre.- Informations concernant les passagers 
s’adresser an bureau des billets.

48 HUE SPARKS 
D. McNICOLL

J.B.PAXlR,Wde8P,W*m-

Ager t de Billet.
W. WHYTB

Surlmendant-génén

7 00
MCOOUGILL * CUZHERUS TOUT Pour les Incendiés.4 15 CHEVÜWJB8 MâOlFiqUB

Les dames qui enverront un timbre do 
poste de 3 centins recevront des instruc
tions sur la manière de garder à leur che
veux leur couleur primitive, les empê 
de tomber tt se garantir des maux de 
Adressez :

Heures de b tu eau, de 8 a.m. à 8 p.m. 
Heures du bureau des mandats d'argent 

de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à
SUR BON PAPIER

wm Çloumis. ion pour l’obtention d’une licence 
O pour la coupe de bois sur les terres de 
la Puissances dans la province de la Colom
bie Anglaise.

Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné et marquées 
pour limites de bois ” seront reçi 
bureau jusqu’à midi mercredi le 1er 
bre prochain, pour trois limites à bois de 
cinquante mille carrés chacune plus ou 
moins marquées respectivement 16, 17, 18, 
et situées sur le côté ouest de la Rivière 
Colombia, près de la gare de la Cité de 
l’Or, sur la ligne du chemin de 
que Canadien, dans la Province de la Co
lombie Anglaise.

Des plans montrant la position approxi
mative de ces limites, en même temps que 
les conditions par lesquelles elle seront 
licenciées et les formules de soumissions, 
peuvent être obtenues à ce Département, 
ou au Bureau des Terres de la Couronne 
à Winnipeg, Calgary Territoire du Nord- 
Ouest et Nffw Westminster. Colombie 
Anglaise.

BT A DES
tête.

J. H. KBRR, 
Maitre de Poste

Hull, 18 octobre 1884. WILLIAM JONES.
30 et 32, rue Steiner, Toronto, Ont. 

Ottawa, 13 Sept. 1886—ian;

“ Soumissions 
u es 1 ce 
Decem-

N«mi» tenons de recevoir le 
oins bel assortiment 

« toiles peintes et dorees 
pour i'enetres qnl ait 

;» nais ele Importe en Canada

Poudres de Condition d’Alexander
BOVLE8 POUR les IMMJNONb y fliCHiM a mm

Les ordres envoyés par la Post 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai. JACOB EBBATT «BIIBCmiiS CBLBBRB1 de l’époque ; quelle esLelle t Tout 

le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

fer Pacifi-

MAGASIN PILAIS DE MEUBLES
SS BCE BIDEAU.

N. B.—Voyet les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine

ABONNEMENTS: assît 1 Ott.wâ c. 8TEATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saens-Hatruh 

A VIS.—Les médecines cl-dessus, oélè 
Zv bres dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que obéi M. C 
. u__ ___________ -______ STRATTON. Je mets donc le public et

>“ CTa?EXANDER
rb^nr’m'T.'ca.vl"^ ft NkS.OnTtaui,„bm„î™RT«.
AMIS. nhM «r » ïSinS ntable che» v LAPORT*. rue Rideau IM,.™...?../;™-- GOOD ALL A FILS, rue Wellington
Pharmaeltw. rueeiSnss ut DALGLISH A FREER, rue Queen,meet.

U New Williams ”" LE CÂlâDl" quotidien, par an, tlQ(

' veine» iitioiiu - hebd., do su»
Tout abonnement est Invarlablemeu 

payable d’avance.

qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez là avant 

d’aller acheter ailleurs.
Vendue seulement par

Ci McDIARMID,
163, rue Spark.

A. M. BURGESS 
Député Ministre d 9 l’Intérieur 

Département de l’Intérieur 
Ottawa, 9 Septembre 1886.—5f.W. C. vANHORNB,

vkx-PrMdmt
Ottawa, 11 mai. 1886. U

J

IALVATIE
t CEBTIF1CATS

nue d’opérer di s 
C’est incomesta- 
r remède connu 
lute des cheveux
1er.
e par les certiH-

, 29 janvier 1884.

s, pharmacien, G0! 
ce (ouest) Montréal.

eux abondamment 
Te semblait pouvoir 
• j’avais essayé les 
tout* s les prépard- 
undre bon résultat, 
l’on peut le devenir

idation ’essayai la 
boite a arrêté 
à la seconde,
»oé à repousser et 
» boites, j’avais une 
u’auparavant. C’est 
I»ouvoir vous don, 
de reconnaissance, 

ux qui auraient le 
trs cheveux de se

Ldbkrt Larosk, 
loire-Dame ouest, 

Montréal.

mas d’Alfr. d, 
)mté de Prescott.
5 que la pommade 
les cheveux sur ma 
quarante-trois ans 
labié.
Cholkttk,

Cultivateur.

3., 4 janvier 1884
)n,

de m’envoyer 6 ol 
* J’en ai fait usage 
tt a été tel que mes 
s très épais. Plu- 
>ins que cette pom- 
ouvelle chevelure, 
jérience. Je vous 
certificat en faveu

lé,
ROÜAHD,
-déjiuté de Kent.

va, 15 mars 1884 
deux ans mes cho 

■oup et après 
pomma i e 

eveux ont et ssé de

i

ivaTe-

’botogiaphe,

I, 19 janvier 1883 
léria m’a été très 
le de mes cheveux 
i partie chauve des 
iis clairs. Je dois 
li employé qu’une 
iis âgé de soixante-

F. X. Boügib.

U., 23 déc. 1882. 
par la présente ce

îatre-vingt-un, par 
l’éludes plus ou 

vit petit à petit de
ques semaines, je 
ux du sommet de 
t do mon malheur 
pédia deux boites 
ie par lui et appe-

ption, je le dis, io 
' je .’avoue, je la 
> encore plus dou- 
désir de ravoir ma 
l’essai de La Ka

ma surprise, après 
3s, d a voir comme 
eux couvrir toute 
tête. Je re',c^Ax..w4 

illance et de ponc- 
!>rès, j’avais, sinon 
e partie ma ch

naissance de cause 
is ceux qui comme 

de perdre leurs 
ît la meilleure de 
i Valêria. 
i. P. Champagne.

I

I, octobre 1883, 
avoir perdu corn- 

’ y a deux ans, j’ai 
les possibles mais 
t l’annonce de la 
, j’eus la curiosité

ch<z MM. Lavio- 
iciens, rue Notre- 
fette lui-même qui 
urra attester que 
n six mois—com
ie suis servi d’une 
Bt pour me rendre 
>is, un peu plus 
teveux étant plus 
s connaissent sont 
lu résultat.
•arrièie de la Côte 
i heureux de don- 
faits que je viens 

i voudront seren 
:erlificat de mon 
istice et en recon- 
de cette merveil-

PliBM Dgmk.

pharmaciens. 
' LÜ boite 1

m^59 ,r

3:hth:h:h:c

: : k te : h:

il
II

rii
î cLoa 

m cd

b>
p œ

»
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TANNONCES NOUVELLES Notes de la rivièreguration de la ligne de chemin de 

fer, les excursionnistes ne voulurent 
pas se contenter du simple plaisir pour la compagnie du chemin 
que fournit toute pérégrination dans de fer de la Ligne Courte sont arri- 
une belie nature. vées hier soir. Le “ Olive ” est

Dès le matin, jeudi, les arrivé de Kingston mardi soir et 
excursionnistes couraient çà et là, reparti pour Montréal, 
en quête d’impressions, qui sur les Le u Welshman ” est parti pour 
ressources agricoles, qui sur les Montréal avec une cargaison géné- 
ressources minières du pays. La raie de fret, 
région du Témiscamingue, la chose 
a été dite cent fois,est éminemment 
propre à la colonisation. La con
viction s’en impose rien qu’à voir le 
rendement des terres mises en cul
ture dans le voisinage de la mission.
Et la qualité de ces terres n’est pas 
une exception. Bien que monta 
gneux, le Témiscamingue olfre des 
étendues de terre ’considérables 
p'anes comme les prairies de l’ouest.
Il y en a une notamment comprise 
dans l’un des plus grands coudes de 
la rivière qui s’étend à une soixan
taine de milles vers le Nord-Ouest.
L’œil ne peut l’embrasser.

La cultun* ne va pas sans l’indus
trie. Les RR. PP. Oblats l’ont si 
bien compris qu’ils se sont hâtés de 
faire construire une scierie mécani 
que qui, avec les autres moulins à 
farine, etc, va rendre les plus 
grands services aux colons.

Un autre facteur important, dans 
le développement agricole de cette 
région est le voisinage des chantiers 
de Kippewa qui offre un marché 
rémunérateur pour les produits de 
la terre, outre qu’il peut, à l’occa
sion offrir pendant l’hiver de l’em
ploi aux bras inoccupés aux travaux 
de la ferme. Le foin vaut 830 la 
tonne à Témiscamingue. Les autres 
produits agricoles y sont à l’avenant.
Le colon, on le voit, n’a pas à crain
dre de voir les fruits de son travail 
pourr.r sur le champ faute de pre 
ueur.

AU TEMISCAMINGUE Volailles.—Poulets de printemps, 
3) à 45 cts le couple ; poulets d’au
tomne, 50 à 70 cts le couple ; dindes, 
81 50 chaque ; canards, 75 à 80 cts 
la paire ; canards sauvages, 50 à 75 
cts la paire ; perdrix, 50 cts le 
couple.

Lns derniers poêles améliorés 
“ Bijou de la Couronne ” pour pas. 
sages et salons ; grand patrons, de- 
puis $20 à 825. Autres poêles pris 
en échange à la maison économique, 
353, rue Wellington, C. Lévesque

FEUILLETONQuatre barges chargées de lisses
Mercredi dernier, 29 septembre, 

avait lieu l’inaugaration du chemin 
de fer de colonisation du lac Témis
camingue. C’est tout un événement 
dont l’importance mérite de fixer 
l’attenhon.

Cette région du Témiscamingue 
est pour Montréal ce qu’est pour 
Québec la région du lac Saint-Jean.
Pays fertile, mais encore tout cou
vert de forêts, il est assez grand 
pour loger des millions d'habitants.
Ses ressources minières n’ont été 
pour ainsi dire qu’entrevues jusqu’à 
ce jour dans les sables du rivage et 
sur les arrêts de roc gui, çà 
percent le sol végétal. Elles attirent 
les capitalistes, et certaine mine de 

mon assorti plomb, dont nous aurons l’occasion 
de parler tout à l’heure, est même 
en pleine exploitation.

Ce qui a le plus ietardé la colo 
nisation de ce côté jusqu’à ce jour, 
a été la difficulté des communica
tions. A partir de Maltawan, on 
avait bien l’Ottawa sur la plus 
grade partie du parcours. Mais les 
quatre ou cinq rapides qui conpent 
la navigation sur cette grande ar
tère suffisaient à eux seuls pour 
effrayer longtemps encore les pion
niers les plus hardis. Honneur à 
ceux qui ont fait disparaître ces 
ob tacles mis à l’expansion de notre 
race dans l’une des plus belles par
tie s du domaine canadien, lion 
neur surtout au Rêva P. Gendreau,
O. M. I., qui a été l’âme du mouve
ment colonisateur dont le pays ne 
va pas tarder.à recueillir les fruits 

Comprenant, comme nous l’avons 
dit, que les rapides de l’Ottawa se
raient longtemps un obstacle à la 
colonisation, ce patriote mission 
naire entreprit de les contourner 
par des tronçons de chemin de fer
destinés à se raccorder plus tard en Mais ce S01|t surtout les richesses 
une ligne ininterrompue, de Malta minières du pays qui méritent de 
wan au lac Témiscamingue—soit ûx«r l’attent'on. Mgr Duhamel n’a 
un parcours d’une centaine de mil Pas voulu quitter le Témiscamingue 
les Sans ressources pécuniaires, sans s’assurer de ses yeux de la 
le P. Gendreau eut pu attendre fidélité des rapports qu’on lui avait 
longtemps la réalisation de son fails jusqu’à ce jour. Jeudi donc, 
projet s’il n’avait trouvé parmi les en compagnie du R. P. Antoine, de 
laïques des capitalistes animés coin MM Loughren et Em Tassé, Sa 
me lui d’un patriotisme éclairé. Grandeur a poussé une pointe dans 
Une f is les moyens trouves, les Ie canton Duhamel jusqu’à la mine 
travaux furent poussés activement d’argent de M Wright. Elle a pu 
sur quatre sections à la fois et au- se faiic là une juste idée des pro- 
jourd’hui pionniers et touristes peu portions que l’industrie minière ne 
vent se rendre de Mat'awan au Té tardera pas à prendre en cette ré-

Iglou. Les minéraux y abondent: 
argent, plomb, fer, etc., 
d’une extraction facile. Ri 
la maison Wright y a déjà pour 
825,000 de machines installées, gue 
sera-ce donc quand la soude des 
prospecteurs aura fouillé tous les 
replis de ce sol où, suivant l’èxpres 
sion d’un géologue original, Dieu, 
au jour de la création, après avoir 
donné l’or au Pérou, le diamant à 
l’Afrique Australe, le meicure à la 
Sibérie, etc., aurait j- té rôle-môle 
ce qui lui restait de matériaux pour 
son grand œuvre.

Nos institutions, notre langue et 
nos lois. L’œuvre née de cette de
vise est accomplie. La perpétuité en 
est accomplie. Gette autre mainte
nant qui sera la formule d’une 
nouvelle évolution dans notre exis
tence nationale : Emparons nous 
du sol.

Et qu’on n’oublie pas qu’à dater 
du 29 septembre 1886, il n’est plus 
question pour conquérir le Témis- 
camii gue de pagayer des jours du 
rant en canot d’ecorce ou de porta- 
ger dans d’abruptes montagnes. 
C’est en moins de douze heures 
que Sa Grandeur Mgr Duhamel et 
tous ceux qui l’accompagnaient 

lion du même nom ; L. U. Fortin, dans son excursion, ont fait en che- 
maire de Montebello ; J Loughren, min de fer et eu bateau le voyage 
maire de Mattawa ; P. Bouillianne, de retour de la mission du lac Té- 
entrepreneur du chemin de fer ; le miscamingue à Maltawan. 
capitaine Gendreau, agent généra1 
de la compagnie ; A. L) Richard, J.
B. C. Dunn, Thos. Pruneau, d’Ot
tawa, et plusieurs colons qui 
allaient s’établir sur les bords du

COTTAGE A LOUER—Un magnifique 
cottage à louer sur la rue Principale, Hull, 
un lace du bloc Poulin.

S’adress-rà bTANISL.XS AUBRY. MONSIEUR LECOf)
Pour eii œ< 

Pour qustnI
A. J. A. ROBlLXAKI>

MEDECIN VETERINAIRE
46 RLE YORK

Seul Canadien-Français diplômé au Col
lège d’Ontario jusqu’à ce jour.

L’HONNEUR DU NOM »
ldlttoB H.

Il s’exprimait avec l’accent do 
la passion la plus vive, laissant , 
déborder la joie qu’il ressentait, 
sans songer à ce qn’elle avait 
d’insultant et de cruel.

—Mon père n’est pas arrêté 
dit froidement Marie-Anne...

—Alors, fit Martial,d’une voix 
hésitante, c’est donc....Jean qui 
est....prisonnier ?

•—Mon frère est en sûreté, et 
il échappera à tontes les recher
ches s’il survit à ses blessures....

De blême qu’il était le marquis 
de Sairmeuse devint rouge 
me le feu. Au ton de Marie-Anne, 
il comprit qu’elle connaissait le 
dnel. II n’essaya pas de nier, il 
voulut se disculper :

—C’est Jean qui m’a provo
qué, dit-il. Je ne voulais pas...je 
n’ai fait que défendre ma vie, 
dans un combat loyal, à armes 
égales....

Marie-Anne l’interrompit.
—Je ne vous reproche rien, 

monsieur le marquis, prononça-t- 
elle.

—Eh bien !.... moi, je suis plus 
sévère que vous....Jean a eu rai
son de me provoquer, il avait 
deviné mes espérances....Oui, je 
m’étais dit que vous seriez ma 
maîtresse....Û’est que je ne vous 
connaissais pas, Marie-Anne....
Je vous croyais comme toutes les 
autres, vous si chaste et si pn-

Améuohation— Les Tablettes 
Vermifuges de Lachance portent 
leur propre purgatif.

«le charbon Canadienne A 20 
gallou chez N. A. Bavard.

Bestiaux

MM. Hanrahan et frères, du mar 
ché By, ont fait les achats considé
rables suivants durant les deux der
nières semaines écoulées : de M. E.
Devlin, 1000 agneaux et moutons et 
60 bœufs ; James Magee, de Ne 
nean, 66 bœufs ; Richie et frère,
500 agneaux et 40 têtes de bétail ; 
ils ont actuellement 700 acres de 
terres en pâturages.

Patlnolr A Roulettes

Cet endroit d’amusement qui 
avait une si grande vogue l'hiver 
dernier sera réouvert .au public 
samedi prochain au soir, par MM.
O’Reilly et frères, qui y ont fait 
faire d’importantes améliorations.
Le plancher a été réparé et présente 
l’apparence d’un miroir. A l'occa- 
sibn de l’ouverture, la musique des 
Gardes à Pied du Gouverneur, au 
grand complet, se fera entendre 
durant la soiréi.

Pratique salutaire —L’usage se 
répand beaucoup, même chez les 
personnesen parfaite santê,de 
dre un petit
repas. C’est une pratique salutaire 
qui excite l’appétit et prépare une 
d gestion facile et prompte. A cet 
effet, on ne peut conseiller rien de La Vieille France n’oublie jamais 
mieux que les “ Amers Indigènes ” les enfants de scs enfants ; lors mê 
dont un paquet de 25 centins pro me qu’ils sont éloignés d'elle, elle 
dull un demi-gallon d’amers. éprouve un vrai bonheur de pouvoir

---- •»----  les reconnaître, parleur fidélité aux
tour do ponce traditions de leurs pères : Dieu et

6 oe'obre—J ihn McGregor, ivres nos droits, 
se, remis à jeudi ; John Courtman, Montres, Bijouteres, Joncs de 
voies de fait sur Jam's Kennedy, mariage etc, en tous genres, à 50 
et James Kennedy pour langage pour 100 de rabais et garantis tek 
insultant à l’adres,e de John Court- que représentés sinon l’argent vous 
man, causes renvoyées sans frais ; sera remis. Chez H. Norez, No 30 
Roland Murphy, pour avoir trouble rue Rideau, près du pout des Sa
la paix bubhque Ï2 d’amende et 81 peurs.
de frais ou une semaine de prison ; Bargains à commencer d’aujour- 
Mary Sharpies, ivre.se, acquittée ; d’hui.
Wm Powell, ivresse, le magistral 
olfre à ce jeune homme de choisir 
entre $20 d’amende et 82 de frais 
ou s'engager à ne plus s’enivrer, ou 
lui accorde jusqu’à demain pour 
considérer sa décision.

jDAMES D’OTTAWA RéwHalle

BULLETIN COMMERCIALSOUVEL’IZ-VOUS I
Mon assortiment d’articles de Mo

des, mon assortiment de Chapeaux 
non garnis, mon assortiment de 
Plumes d-* Fantaisie, 
ment de Plumes, Garnitures, etc, 
etc. N’est 
legance,

et là,
Non voile* Marchand Inon

La librairie J.C. Guillaume reçoit 
tous les jours de nouvelles mar 
chandises pour le commerce d’au 
tomne.

Huitres malpacques venant d’ar
river de Québec, à vendre chez M. 
P. A. Roy, No 209 rue Rideau.

8100 ac hèteront un sett de salon 
en crin, un sett de chambre à cou 
cher en noyer noir, un side board 
en noyer noir, une tab e d’extension, 
six chaises en cannes, une table 
ie cuisine, un beiceau et un poêle 
à cuisine complut. Tous ces articles 
pourront être achetés à la maison 
économique, No 353, rue Welling
ton. C Levesque

M.
pas surpasse pour l’e- 
la variété et le Prix. 1*

Lundi est jour de Montre. Mardi 
est jour de Montre. Mercredi est 
iour de Montre. Jeudi est jour de 
Montre. Vendredi jour de Montre. 
Samedi jour de Montre.

El lundi jusqu’à Samedi sont

Tous Ucom-
soir

J Salle Di
Jours d© Vent© Tous les 

invités. Il 
réunion pai

CHEZ

WOODCOCK
LE

Magasin Populaire Avec le remède du Dr Sey, il n’y 
a pas de Dyspepsie qui tienne. Des 
cas tout-à fait désespérés ont été 
traités avec un complet succès, et 
en grand nombre, par ce spécifique.

Ottawitie MtMlesi,

39 line Sparks. UNE C(
pre ii-

verre d’amers avant le—1880 - 

OUVERTURE

Des Modes D’automne
Huitres malpecques venant d’ar

river de Qu"bcc, à vendre ch?z M. 
P. A Roy, No 209 rue Rideau.

I.'Alliât 
colonne c 
ridicule 1 
foi. M. i 
total de 8 
par la pri 
ie 2 décei 
tembre if 
en si bea 
incomplèi 
nuer et a 
la provim 
a é'é payi 
aux insti 
sociétés ( 
de rolom 
diés de II 
prend du 
en prand 
sans diffi 
vingt-cinq 
prétendue 

Nous a 
dans de c< 
la colonne 
Nous allô 
fausseté 
attendant 
demander 
était réel 
fut pillé e 
M. Goyett 
ment non 
8125,000 
années et 
ère de pre 

Le pays 
gouverné, 
MM. Jol; 
$672,000 t 
née penda 
n’avaient 
salaire.

Le pays 
gouverné, 
Mackenzie 
des millio 
la m sère 
soup kitclu 
le jieuple 
sa confiât 
qui ont ca 
ramener a 
les libérai 
donc, le p 
et sait troj 
dèles serv 
nent des e 
gir les ind 
l’ouvrage

J'informe respectueusement mes nom- 
hr uses pratiques H mes amis en général 
i[ue j'exposerai JEUDI lo 30 couranlel 1-s 
jours suivants, un aasoi liment varié et com
plet de marchandises de modes. J’aurai 
uupsi 52 patrons français des derniers goûts 
et des derniers dessins venant des meilleu
res maisons.

Je sollicite le phi ir de votre visite.

re !
Il cherchait à lui prendre les 

mains, elle le repoussa avec hor
reur et éclata en sanglots.
• Après tant de coups qui la 
frappaient sans relâche, celui-ci, 
le dernier, était le pins terrible 
et le plus douloureux.

Quelle épouvantable humilia
tion que cette louange passion
née, et quelle honte ! Ah ! main
tenant la mesure était comble.

Mais Martial devait se mé
prendre à la signification du ges
te de cette infortunée.

—Oh ! je comprends votre in
dignation, repril-il, avec nne ex
altation croissante. Mais si je 
vous ai dit l'injure, c’est que je 
veux vous offrir la réparation.... 
J’ai été un fou, un misérable va
niteux, car je vous aime, je n’ai
me et je ne puis aimer que vons. 
Je suis marquis de Sairmeuse, 
j’ai des millions. Marie-Anne, 
voulez-vous être ma femme ?....

Marie-Anne écoutait, éperdnc 
de stupeur....

Le vertige, à la fin, s'emparait 
d’elle, et il lui semblait que sa 
raison vacillait au souffle turiouy 
de toutes ces passions.

Tout à l’heure, c’était Chan- 
louineau qui, du fond de son ca
chot, lui criait qu’il mourait 
pour elle....C’était Martial, main
tenant, qui prétendait lui sacri
fier scs ambitions et son avenir.-

Et le pauvre paysan condam
né à mort et le fils du tont-pnis 
sant duc de Sairmeuse, enflam
més d’un délire semblable, arri
vaient pour le traduire, à des ex
pressions pareilles.

Martial, cependant, s’était ar
rêté. Tout enfiévré d’espérances 
il attendait nne réponse, nn mot, 
un signe....Mais Marie-Anne de
meurait muette, immobile et 
glacée.

—Vous vous taisez ! reprit-il 
avec une véhémence nouvelle. 
Douteriez-vous de ma sincérité ? 
Non, c’est impossible ! Pourquoi 
donc ce silence ?....Auriez-vous 
peur de l’opposition de mon pè
re ?....Je saurai lui arracher son 
consentement. Que nous impor
te d’ailleurs sa volonté ! Ai je 
besoin de lni ?....Ne snis-je pas 
mon maitre ? ne snis-je pas ri
che, immensément riche !... Je 
ne serais qu’un misérable sot, si 
j’hésitais entre des préjugés stu
pides et le bonheur de ma vie....

U s’efforçait, évidemment, de 
prévoir tontes les objections, afin 
de les combattre1 et de les détrui
re™.

Mlle A. McDonald
Maison de Modes Parisienne

331 KOE SUSSEX,
Quatrième porte de la rue York. miscamingue mi partie en bateau et 

en chemin de f r en douze heures, 
lorsque naguère il fallait trois ou 
quatre jours pour laire le même 
trajet, au prix des plus grandes fa
tigues.

C’est mercredi le 29 Sept, avons- 
nous dit. qu’eut lieu l’inauguration 
de cette nouvelle voie de communi
cation. Sa Grandeur Mgr l’arche
vêque d’Ottawa, dont le zèle pour 
tout ce qui touche aux intérêts ie 
son immense archidiocèse est bien 
connu, avait voulu donner son pa 
tronage au couronnement d’une 
œuvre aussi patriotique. Sa Gran 
deur était accompagnée du R. P. 
Antoine, supérieur dei Oblats, du 
R. P. Poitras, supérieur de la 
«on des üb'ats à Maltawan, du R. 
P. Thérien, supérieur de la Mission 
les üb'ats de Témiscamingue, du 
R. P. Pian, l'apôtre par excellence 
île cette région reculée Inutile de 
dire que le R P. Gendreau y était 
aussi.

Parmi les laïques on remarquait 
MM. Emmanuel Tassé, un des prin 
cipaux directeurs de la compagnie 
de chemin de fer do Témisr,ambi
guë ; F. R. E. Campeau, un des di
recteurs de la Société de Colonisa-

et sont 
en que Le 21 eoût 1886.

Avis aux Mères -Le Sirop Ca! 
mant de Madame Winslow de 
toujours être employé lorsque tes 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’en faut, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise le? 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, so t d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le u -S.ro;> Calmant de Ma
dame Winslowet n’en prenez pas 
d’autre sorte.

evraitD t

» F Honneur A nn de# nôtre#

Nous apprenons avec plaisir 
qu’un de nos concitoyens les plus 
respectables, M. Alexis Foisy,) vient 
d’être admis membre honoraire de 
la Société Humanitaire Universelle 
des Chevaliers Sauveteurs des Al 
pes Maritimes, é ab'.ie à Nice, 
France, dans le but de récompenser 
les actes d héroïsme et de bienfai
sance. Monsieur Foisy a été jadis 
capitaine de la compagnie Rideau 
des sapeurs pompiers et comme tel 
il a rendu bien des services à l'hu
manité. En outre M. Foisy est pré 
sidenUde la société St i’ierre.

Le diplôme et les insignes lui ont 
été remis par le chevalier F. R E. 
Campeau, représentant de la socié.é 
pour la province d’Ontario.

Nos félicitations sincères au nou
vel élu.

m 1 Fà

1
mai-

TJNICA Ho. 2.
Anodin, Antispasmodique, 

Diurétique, Astring ut 
et Tonique.

UN SPECIFIQUE A B f.S/f
(VIBURNINE.)

DECES
Ce matin à Ottawa, à .’âg) d'un an et 5 

mois, Marie-Valéda-Georgianna, enfant de 
M. i. J. B. C mrsolle,

Ses funérailles ont eu lieu celte après- 
midi. Les journaux d : Montréal sont pri s 
de repiodxâre.

Pour les maladies des Faibessos des 
Femmes, spécialement celle terrible mala 
die qu’on appelle “ le beau mal.”

La Chloro-Anémie, la Leucorrhée et les 
Ulcérations et Fleurs Blanches. Ce remè
de donne de la vigueur aux constitution? 
faibles e' délicates et renfarcit le système ; 
tortille la jeune const.tulion pour les devoirs 
de la vie.

Ce remède calme les désordres 
de la grossesse ; il évita les fausses cou
ches, soit haïîtuelles ou accidentelles. Il 
est reconnu par le journal de médecine 
'• Atlanta Medical and Surgical Jou-nal."

Ce remède régularise les fonctions de la 
m nitruation et calme les do leurs do la 
Dysménorrhée (règles pénibles).
$2.00 la biuteille «u 3 bout* illes

Bazar A Tlmrso

Mardi prochain, le 12 octobre, il 
uney aura, par V u Empress,” 

grande excursion d’Ottawa à Thu 
organisée en faveur lu bazir de ce 
lieu. Le prix des billets sera de 40 
cents seulement. Un corps de mu
sique accompagnera les excursion
nistes. Ce sera un jour d’amuse
ments et tous sont invités à y pren 
dre part. D’excellents repas seront 
servis à toute heure dans la salle 
du bazir pour la modique somme 
de 25 cts. Dj plus, des billets se
ront vendus jour descendre par 
l’“ Empress ” d’Ottawa à Thurso, 
n’importe quel jour et remonter 
n’imporle quel jour jusqu’au 16 
octobre prochain inclusivement. Le 
prix de ces billets sera de 50 cts.

i so
&

DANS LA CAPITALEnerveux

Personnel

M A. G Peden est actuellement à 
l’emploi de la compagnie du che
min de f r Canada Atlantique.

Un trophée

M. F. 1 Daniels exhib j en ce mo 
ment au Windsor Hôtel, la peau 
d’un serpent à sonnettes du Texas, 
qui a été li é par son frère Ban. H 
Daniels, de la cavalerie des E ats- 
Uuis, stationnée à Fort Clarlte, 
Texas. La pa tu mesure 4 pieds et 
8 pouces de longueur.

Sonmlfwloii#

On demande des soumissions 
pour 1rs améliorations à être faites 
à U Station Centrale du feu, d’après 
les plans préparés par M J. R. 
Bowes, architecte. Les soumissions 
seront reçues jusqu’à midi vendredi 
prochain.

Huile «le el 
et», pnr jrnlloi

Huitres malpecijues venant d'ar
river de Q lébec. à 
l*. A. Roy, No 209 rue'RiJeau.

ExpoMltluu

Hier a eu lieu l’Exposition agri
cole à Billings Bridge. Une grande 
variété d'effets y étaient exposés 
el les visiteurs était ut nombreux 
Le département des chevaux était 
exceptionnellement attrayant pour 
les amateurs, M. J >hu MuVeigli en 
était le juge

lac.
SOUMISSIONS

POUR L\
STATION CENTRALE Dll FEll

Parti de Maltawan, mercredi à 9 
heures du matin, les excursion
nistes arrivèrent à la mission du Té 
miscamingue dans la soirée. Sur 
le parcours, Mgr Duhamel avait 
béni consécutivement les quatre ba
teaux qui font le service sur la 
ligne, ainsi que les tronçons de che
min de fer qui s’y raccordent. Le 
plus long de ces derniers est celui 
-iu Long Saultqni mesure 9 milles. 
Par une attention délicate pour les 
dignes initiateurs de l’entreprise, la 
comoagnie a baptisé la locomotive 
qui fait le service sur ce chemin du 
nom de Gendreau et le char à pas
sagers, du nom de D hum il.

Est il b soin de dire que le 
voyage envisagé simplement comme 
excursion de plaisir a été char
mant ? M l’abbé Proulx a déjà eu 
l’occasion de décrire les sites en 
chanteurs, les panoramas fèériques 
qui se déroulent tout le long de ce 
haut Ottawa si ptu connu encore 
des touristes. Au plaisir des yeux 
s’ajoute aujourd’hui le confort de 
moyens de transport moins piimi- 
tifs que le sauvage canot d'écorce 
avec son corollaire de portage à 
chaque rapide. Aussi les excursion
nistes sont ils arrivés à la Mission 
enchantés du trajet qu’ils venaient 
de faire

B.en que l’objet principal du 
voyage fut de prendre part à Pinau

pour $5.00
Des soumissions seront reçues par le 

soussigné jusqu'à midi, vendredi, le 8 cou
rant, pour diverses améliorations à être 
là tes à la Station Centrale du Feu. sur la 
rue York. Les plans et devis pou 
être vus à mon bureau. La plus bas: 
aucune des soumissions ne seront nécessai- 
rement accept es.

Les remèdes du Professeur Hê/borisle, 
N. DU DEVOIR, guérissent l’Aslh ne, la 
Consomption, la Bronchite, 
sourdes, l’Eruption, la Gravelle, la Para
lysie, Perles de a Voi«, Per e de Sommeil, 
la Dianhée, l'Hyd opisie, l’Epile; sie. les 
Ecrouelles, les Hemoiroï les, les Endures, 
les Froids aux pi ds et aux moins. Dépres
sion Nerveuse. Faiblesse dans les mem
bres, Vers, le Catanhe, Maladie de Ro
gnons, Goutte, Te ÜOLloureux, Mal 
d’Yeux, Bi.e, Difformité des m- mbres, 
Erytipèle, Danse de S-Guy, Dyspepsie, 
Abattement d’Esprit, Fondes, i"on tipo
tior, Mal de Foie, Faiblesse de Sang, Bai

ent de Cœur, Plaies 
les Fiévros Douleurs, Inll îmmalion 
Jointures, Toux, Fuiblesse de Poumons, 
Goitre, Boutons au Visage, Palpitation de 
Cœur, Mal de Matrice, etc., etc.

Une attention toute sociale est donnée 
à toutes sortes de maladies secrètes : Rhu
matisme, Cane r et le Ver Solitaire sont 
traités avec succès p r le DOCTEUR SAU
VAGE. Le Doct u. est à vi iterios Etat - 
Ui is de la Nouvellc-Angleieire j>o.,r la b> 
nélice du publié.
Consultation en Français el en An- 

gliis. gratuites poor tens.

les Personnes

Les march f1»

Nos marchés hier étaient bien 
approvisionnés. Voici quelques 
uns des prix des produits :

Légumes—Pommes de terre, 75 
cts la poche ; choux, 25 cts la doz ; 
choux rouges, 40 cts la doz ; to
mates, 30 à 40 cts le minot, to 
mates vertes, même prix ; carottes, 
25 cts la doz de paquets ; oignons, 
22 cts doz. de paquets ; cboufleprs, 
81 00 à 81.50 la doz ; concombres 10 
cts la doz.

üE ifs, beurre et fromage.—Œufs, 
16 à 20 cts la doz ; biurre, 17 à 19 
cts par lbs en seau ; beurre frais, 
20 à 23 cts la lbs ; fromages, 10 à 
13 cts par lbs.

Miel 10 à 15 cts par livre.
Fruits.—Pommes 82.00 à 84 50 

par barils ; pêches 82 50 le panier ; 
poires, de gardes 81.25 le panier ; 
Melon?, de 81.00 à SI 50 la doz ; rai
sins, 10 cts la ibs ; citron, 81.00 la 
doz.

JAMF.8R BOWES
Architecte.

Oïlawa, 6 octobre 1886—2f

■QïÿA î(S Ao cano n ues Z
EXAMENS DU SERVICE CIVIL Si M. G

conduire 
personnel 
son dossie 
même, ce 
à le relevi 
du public 
sellions d 
piopre iul

5tarhon «aimrilcum 
n chez N. A. Savnrd. Les examens d'admission au servie) c - 

vil du Canada commenceront à Halifix, 
N E , Saint- Jean, N. B, Charlottetown, 
I. P. K., Québec, Montreal, Ottawa, Kings
ton, Toronto, Hamilton, London, Winni
peg, et Victoria. G. B., mardi le 9e jour de 
novemb e prochain, à U heutei a. m. Djs 
formules de demande d’admission seront 
fournies nar le soussigné j isqu’au 15 octo- 
br ‘, et elles d vront être renvoyées dûment 
remp is pas plus tard que le 25 du môme 
mois, après laquelle date les listes seront 
clot es

(.4 suivre.)
vendre chez M.

An* bibliophile*

Il y aura une vente de livres cbi-z 
A B Macdonald. No 111 rue Ri
deau, vendredi le 8 octobre à 4 hrs. 
pm. La collection de ees livres 
mérite d’être visitée.IT. DT7DEVOIR

. PROFESSE Us;
des Herbes et Pituites <’e l’instllit

M. BT. A. Bavard vient «le recevoir 1© 
Tonne» «le Melaaae de* lie» Barlmdc*. 
10 et», la pinte.

Par ordre du bureau.
P. LEbUBUR 

Commissaire et secrétaire

L’honoi 
retour à tCOMPAGNIE IIDIENNE fit MONTREAL. l.’Ean Si-Lion est le meilleur matde 

ponr la Dlpthtrle. l'roenrez-von* en.
J. B. C. DUNN, eeul a*rent.

Ottawa, 28 septembre 1886


